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L’environnement... NOTRE environnement! Le 
thème de notre AGA ne pouvait pas tomber plus 
à point...

La pandémie, à laquelle nous avons fait et faisons 
toujours face, a sans contredit affecté notre 
environnement sous toutes ses facettes, tant du 
côté personnel, professionnel qu’organisationnel. 
Que ceux-ci soient sociétaux, par la distanciation 
que nous imposent les mesures sanitaires, ou 
d’ordre monétaire dû aux conséquences du 
ralentissement de certains secteurs de l’économie, 
la traversée de cette période est encore à ce jour 
diffi cile pour tous. Et que dire de ceux qui ont 
tenu le fort pour répondre aux exigences de 
l’essentialité de leurs fonctions... Il ne faut pas 
être surpris d’entendre ces personnes nous dire 
quelles sont épuisées...

J’en profi te d’ailleurs pour remercier l’ensemble 
de nos professionnels pour leur contribution et 
dévouement en cette période critique.

Malgré ce constat, pour notre organisation, 
des défi s importants demeurent toujours 
présents. L’obligation grandissante de soutenir 
collectivement nos membres amène une pression 
économique importante sur notre fédération 
et impose que nous soyons imaginatifs. Le 
Centre d’emploi agricole (CEA) et le Service 
de comptabilité et fi scalité (SCF) sont deux 
exemples de services individuels dont nos 
producteurs ont besoin et qui  contribuent à 
soutenir économiquement notre organisation 
régionale. Nous sommes à réfl échir actuellement 
à divers scénarios visant à accentuer et/ou à 
transposer cette façon de faire à d’autres services 
que les producteurs requièrent au sein de notre 
organisation.

Pour le secteur agricole, cette pandémie a eu 
l’effet d’un TURBO. La prise de conscience de 
l’importance de l’autonomie alimentaire par les 
citoyens, appuyée par les interventions de l’État, 
a pour conséquence de faire naître un nombre 
important de nouveaux « pratiquants » de 
l’agriculture tout en stimulant l’achat local pour 
la majorité des consommateurs. Nous ne pouvons 
faire autrement que de saluer cet engouement 
des Québécois et Québécoises, car ils répondent 
parfaitement à un des souhaits que nous émettons 
depuis fort longtemps, soit de contribuer au 
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développement d’une agriculture diversifi ée et présente 
partout sur le territoire centricois assurant un dynamisme 
rural.

Paradoxalement, cette même population jette un regard 
souvent critique sur l’agriculture en général, et juge 
parfois à tort la façon dont nous la réalisons. Nous sentons 
une augmentation du degré de sensibilité de la société, 
notamment en lien avec l’environnement. Pourtant, depuis 
maintenant plus de 20 ans, les producteurs agricoles se 
sont dotés de multiples outils pour être accompagnés à 
l’amélioration de la qualité de l’eau, de l’air et du sol. La 
mise en place de clubs agroenvironnementaux au cours 
des années 90 jusqu’aux pôles d’expertise actuellement en 
fonction, sans oublier tous les projets environnementaux 
qui sont en cours actuellement, stimulent le développement 
des connaissances et l’amélioration des pratiques 
agricoles.

Pour les êtres humains, se nourrir est à la fois un acte naturel 
et essentiel comme toute autre espèce du règne animal 
sur la planète. Cet état de fait entraîne inévitablement 
des conséquences sur l’environnement. L’avantage que 
nous avons est que, contrairement aux autres animaux, 
nous pouvons ajuster le tir pour atteindre un équilibre 
acceptable pour tous.

Il est, à mes yeux, important de faire connaître à la société 
les détails de chaque avancée en matière de recherche 
et développement de l’ensemble des pratiques agricoles 
visant à bonifi er la qualité des ressources naturelles et ce, 
tout en tenant compte des changements climatiques que 
nous subissons déjà.

La tâche peut paraître facile, mais la délicatesse 
qu’imposent les échanges entre êtres humains nécessite 
la mise en place d’une structure favorisant la discussion. 
Le temps est venu d’asseoir ensemble les principaux 
intervenants du milieu pour échanger et comprendre nos 
réalités respectives et ce, dans un seul but, mieux agir 
ENSEMBLE!

Que ce soit sous l’angle de l’environnement social, 
que ce soit sous l’angle de l’environnement économique, 
que ce soit sous l’angle de l’environnement dans sa plus 
pure expression, en tant que producteurs agricoles, nous 
n’avons pas à avoir honte de nos réalisations antérieures 
et présentes. Au contraire, soyons-en fi ers, car elles nous 
portent vers un avenir meilleur...
Le défi  que nous devons relever maintenant se résume 
à communiquer avec le reste de la société pour que 
d’une SEULE VOIX nous puissions parler de NOTRE 
ENVIRONNEMENT. 

Daniel Habel, président



C’est avec fi erté que je vous présente le rapport annuel 2020-2021 
de la Fédération de l’UPA du Centre-du-Québec. 

Ma principale source de fi erté cette année, c’est encore une fois 
la grande capacité d’adaptation de notre organisation, des 
producteurs et des employés. La pandémie et ses contraintes sont 
demeurées bien présentes tout au long des 12 derniers mois, mais 
nous avons poursuivi nos activités, assuré le maintien des services 
et même déployé de nouveaux projets.

Une conjoncture particulière a fait en sorte que nous avons eu 
à vivre de nombreux mouvements de personnel. Embauches, 
remplacements et départs à la retraite ont ponctué la dernière 
année. En cette période marquée par une pénurie de main-d’œuvre 
dans plusieurs domaines, tous ces changements ont entraîné de 
nombreux défi s.

Je tiens à lever mon chapeau à tous les producteurs, élus et non élus, 
de même qu’à nos employés et partenaires pour avoir maintenu 
leurs hauts standards de qualité malgré les contraintes sanitaires. 
C’est une chose de se réinventer le temps de quelques jours ou 
semaines, c’en est une autre de le faire pendant de nombreux mois. 
C’est d’autant plus remarquable que notre organisation puise 
traditionnellement sa force dans les rapports humains.

Dans le présent rapport, je vous invite à faire un tour d’horizon de 
cette autre année d’exception. Nous avons retenu les faits saillants 
et il y en a plusieurs. Vous pourrez constater encore une fois la 
variété des mandats accomplis par votre organisation.

Je profi te de l’occasion pour souligner le travail et la loyauté 
de tous les employés, sur qui j’ai pu compter en tout temps, 
dans un contexte très particulier,   où plusieurs sont demeurés 
majoritairement en télétravail.

Bonne lecture!

Le directeur régional,

Sylvain Rheault, agr.
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Membres du comité de vérification
Mario Proulx, président
Valérie Jutras, Damien Lemire, Donald Roux, Marcellin Therrien - membres
Alain Désilets, Daniel Habel - membres d’office
Louise Couture, CPA, CGA, directrice administration et finances

Conseil exécutif
Daniel Habel Président
Alain Désilets Vice-président
Sabrina Caron Membre exécutif, L’Érable
Éric Houle Membre exécutif, Victoriaville et ses environs
Mario Proulx Membre exécutif, Nicolet

Jeannine Chartrand Porcs
Patricia Desharnais Agricultrices
Jean-François Dion Bovins
Yves Gatien Drummond-Nord
Valérie Jutras Oeufs d’incubation
Marie-Louise Lemire Relève agricole
René Mailhot Bécancour
Bernard Marin Légumes de transformation
Karina Poudrier Drummond-Sud
Donald Roux Bois-Francs
Marcellin Therrien Autres productions animales
Maurice Vigneault Acéricoles
Lysianne Vincent Lait
Damien Lemire Grains

Postes vacants: Autres productions végétales, Bois, Chèvres, 
Fermes de petite taille
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Augurusa Sophie Agente de projet en agroenvironnement
Ayotte Julie Adjointe aux communications
Bordeleau Isabelle Agente syndicale
Bouchard Guylaine Adjointe au CEA
Bourassa Yann Conseiller en développement régional et  

coordonnateur de projets en agroenvironnement
Cossette Johanne Réceptionniste 

Couture Louise CPA, CGA, Directrice Administration et finances 

Desrosiers Pier-Yves Conseiller en vie syndicale

Drouin Claire Adjointe administrative (en remplacement de Vicki Bellefeuille 
- congé de maternité)

Guèvremont Julie Agente en ressources humaines - CEA
Lacaille Evelyne Technicienne en ressources humaines  - CEA
Leblanc Martin Conseiller en développement régional
Legoubey Lucie Agente de projet en agroenvironnement
Lemire Marie-Pierre CRHA, Coordonnatrice du CEA
Letendre Maryse Adjointe à la mise en marché
Martin Guylaine agr., Répondante en formation agricole
Paquet Nancy Conseillère en mise en marché du lait
Proulx France agr., Directrice ajdointe
Rheault Sylvain agr., Directeur régional 
Rouleau Andréanne Agente de projet en agroenvironnement
Sauvé Jasmine agr., Conseillère en mise en marché
Sayeur Martine CPA, CMA, Technicienne-comptable 

Thibault Guylaine Adjointe à la direction (en remplacement de Stéphanie Leblanc 
- congé de maternité)



Bécancour 598 cotisants
René Mailhot, président
Stéphane Nault, vice-président
Nancy Paquet, secrétaire 89,6 % de membres

Bois-Francs 703 cotisants
Donald Roux, président
Claude Lampron, vice-président
Pier-Yves Desrosiers, secrétaire 88,6 % de membres

Drummond-Nord 480 cotisants
Yves Gatien, président
François Théroux, vice-président
Maryse Bélisle, secrétaire 88,1 % de membres

Drummond-Sud 586 cotisants
Karina Poudrier, président
Dorothea Beier, vice-présidente
Diane Proulx, secrétaire 82,8 % de membres

L’Érable 1 000 cotisants
Sabrina Caron, présidente
Pierre Guérard, vice-président
Jasmine Sauvé, secrétaire 84,7 % de membres

Nicolet 772 cotisants
Mario Proulx, président
Christian Lemire, vice-président
Diane Proulx, secrétaire 91,5 % de membres

Victoriaville & ses environs 579 cotisants
Éric Houle, président
Yvan Thibault, vice-président
Denise F. Lizotte, secrétaire 87,6 % de membres

Toutes ces statistiques sont en date du 27 juillet 2021.
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Aquaculture 9
Chevaux 55
Chèvres 89
Fraises et framboises 44
Grands gibiers 14
Horticulture ornementale 52
Lapins 4
Maraîchers 291
Miel 37
Oeufs d’incubation 19
Pommes 21
Pommes de terre 18
Poulettes 21
Producteurs en serre 79
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Acéricoles 1 102 cotisants
Dany Fortier, président
André Pouliot, vice-président
Ghislain LeBlond, secrétaire

Légumes de
transformation 33 cotisants

Bernard Marin, président
Patrick Joyal, vice-président
Pier-Yves Desrosiers, secrétaire

Agneaux & moutons* 97 cotisants
au Centre-du-Québec

Éric Cloutier, président
François Champagne, vice-président
Jasmine Sauvé, secrétaire

Grains 2 682 cotisants
Damien Lemire, président
Yvon Doyon, vice-président
Jasmine Sauvé, secrétaire

Agricultrices 108 membres
Valérie Fortier, présidente
Patricia Desharnais, vice-présidente
Manon Beaudoin, secrétaire

Lait 1 199 cotisants
Alain Brassard, président
Yann Rioux, vice-président
Nancy Paquet, secrétaire

Bois 1 656 membres
Marcel Boilard, président
Ghislain Leblond, secrétaire 

Oeufs de consommation* 45 cotisants
au Centre-du-Québec

Gislain Houle, président
Danny Guillemette, vice-président
Jasmine Sauvé, secrétaire

Volailles* 126 cotisants
au Centre-du-Québec

René Gélinas, président
Louis-Philippe Rouleau, vice-président
Pier-Yves Desrosiers, secrétaire

Relève agricole 206 membres
Christine Schmucki, présidente
Mathieu Tardif, vice-président
Isabelle Bordeleau, secrétaire

Bovins 1 803 cotisants
Jean-François Dion, président
Ralph Brüllhardt, vice-président
Jasmine Sauvé, secrétaire

Porcs 397 cotisants
David Vincent, président
Gilles Bergeron, vice-président
Pier-Yves Desrosiers, secrétaire

Nombre de fermes

3 103
Nombre de membres UPA

4 266
Nombre de cotisants

4 718
Nombre d’exploitants

5 268

Membership 
90,4%

*Ces syndicats regroupent des producteurs de plus d’une région.
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Des nouvelles des syndicats locaux 

Dans L’Érable, les plans régionaux des milieux humides et hydriques ont particulièrement 
retenu l’attention, de même que la prise en compte du quota acéricole dans l’évaluation 
foncière. On a embauché Mme Maryse Bergeron pour accueillir les nouveaux producteurs 
et le syndicat est intervenu dans le dossier de l’inspection des entreprises agricoles par les 
services d’incendie. 

Dans Bois-Francs, en plus des dossiers habituels, on a beaucoup réfléchi au défi de la vie 
syndicale en prévision de l’après-covid. La relève syndicale et les postes vacants au sein du 
CA sont des enjeux sur lesquels on travaille en priorité.

Dans Victoriaville et ses environs, on a participé activement à la démarche qui a mené 
au dépôt du projet de la zone d’innovation en pratique circulaire auprès du ministère de 
l’Économie et de l’Innovation. Ce projet est en stade d’analyse afin d’être reconnu et financé 
par les instances gouvernementales. 

Du côté de Drummond-Sud, on a vécu une année de transition avec le départ de la 
présidente Mme Patricia Bruegger et l’arrivée à la présidence par intérim de Mme Karina 
Poudrier. Une nouvelle vice-présidente a également été nommée, soit Mme Dorothea Beier. 

Dans Drummond-Nord, plusieurs dossiers ont retenu l’attention, notamment dans les 
domaines de l’aménagement et de l’agroenvironnement. Citons à titre d’exemples les 
PRMHH et l’appui à un producteur dans un dossier de CPTAQ. 

À Bécancour, on a beaucoup travaillé sur l’article 59 et malgré la pandémie, les nouveaux 
producteurs ont continué de s’installer, certains profitant de l’engouement pour les 
produits locaux. Le syndicat a maintenu son implication dans le Fonds d’investissement 
agroalimentaire de Bécancour et a participé activement à la relance du Marché public de 
Deschaillons. La tenue de l’AGA en mode virtuel a été « payante » puisque la participation 
de quelques nouveaux producteurs a permis d’accueillir trois nouveaux administrateurs. 

Dans Nicolet, la présence du Lac St-Pierre fait de la qualité de l’eau un enjeu prioritaire. 
Toute la démarche d’établissement des Plans régionaux des milieux humides et hydriques 
devient un enjeu de taille pour l’agriculture, directement touchée par les mesures de 
protection. L’AGA s’est tenue en mode virtuel et on a relevé le défi de combler trois postes 
par des nouveaux administrateurs.
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La Coopérative de remplacement de main-d’oeuvre 
devient LA HALTE

La Coopérative de solidarité de services de remplacement agricole 
est devenue La Halte. La nouvelle image illustre bien la mission 
première de l’organisme. Une halte est un arrêt, une pause. Dans 
ce cas-ci, c’est un service de remplacement agricole qui permet à ses 
membres de s’offrir un répit ou de pallier une absence non-planifiée.  
La Halte permet un arrêt en toute tranquillité d’esprit et ce, en 
assurant la continuité des activités de l’entreprise. Le nouveau visuel 
représente à la fois la croissance et la collaboration. « Un blé seul 
dans un champ tombera lorsque le vent viendra, mais un champ de 
blé suit le mouvement du vent. »

Arterre Centre-du-Québec : l’humain avant tout!

Vendre, transférer, louer ou faire l’acquisition d’une propriété agricole peut être 
un processus long et complexe. L’ARTERRE cimente les liens entre les candidats et 
l’ensemble des intervenants. Offrant un service d’accompagnement et de maillage 
complet, L’ARTERRE est essentielle à la santé du milieu agricole. Le Centre-du-Québec 
compte actuellement 86 aspirants qui se sont qualifiés et qui sont à la recherche d’un 
jumelage pour enfin réaliser leur projet. Dans la même foulée, 69 propriétaires se sont 
qualifiés et sont disponibles pour un éventuel maillage. Présentement, 5 dossiers sont 
en négociation pour déterminer la forme et les conditions d’une potentielle entente de 
jumelage. Depuis mars 2018, 13 jumelages ont été réalisés, un apport important pour la 
région. Chaque exploitation réalise des dépenses d’exploitation, verse des salaires et fait 
des investissements. De plus, la moyenne d’âge des aspirants inscrits est de 36 ans et     
45 % ont des enfants, ce qui contribue à la vitalité du territoire.

Nouvelle travailleuse de rang

Depuis le 25 mai, grâce à un partenariat entre la fédération régionale et Au coeur des 
familles agricoles (ACFA), une nouvelle travailleuse de rang est à l’œuvre au Centre-du-
Québec, soit Mme Lysa-Pier Bolduc. Elle offre un service d’écoute et d’accompagnement 
aux producteurs agricoles qui traversent des périodes difficiles. Son objectif est de 
favoriser l’amélioration du bien-être des familles agricoles. Elle est bachelière en service 
social et possède une bonne expérience auprès de clientèles de différents âges. Ayant 
grandi sur une ferme laitière, elle est sensible aux problématiques psychosociales 
pouvant affecter les producteurs agricoles et leurs familles. Ses services sont gratuits et 
confidentiels. 

Les producteurs et leurs familles peuvent communiquer avec elle au 450 768-6995. Pour 
plus d’informations, visitez le site web d’ACFA au www.acfareseaux.qc.ca.
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Milieux naturels et milieux humides

Quatre de nos cinq MRC ont élaboré leurs plans 
régionaux des milieux humides et hydriques. 
Le tout a été réalisé avec la séquence habituelle 
(portrait - diagnostic - engagement de conservation 
– stratégie de conservation) et les 4 MRC ont décidé 
d’intégrer les milieux naturels (boisés, friches et 
corridors naturels) à l’intérieur de la démarche. 
L’UPA a participé au processus en siégeant sur 
plusieurs comités et a commenté tout au long de 
l’opération pour bien défendre les intérêts des 
producteurs. Les syndicats locaux et le comité 
de développement régional ont été fortement 
sollicités et ont fait plusieurs représentations 
auprès de différentes instances. Nous verrons 
l’aboutissement de ces plans à l’automne 2021 
puisqu’ils seront soumis pour approbation en vue 
d’une adoption finale. L’UPA défend, à travers 
ce processus, un meilleur accompagnement des 
producteurs et le développement d’outils pour 
l’atteinte des objectifs plutôt que des mesures 
règlementaires trop souvent préconisées. 

Service d’accompagnement des 
producteurs 

Depuis l’automne 2020, un service d’accompa-
gnement est désormais offert sur le territoire 
du Centre-du-Québec grâce à un financement 
du Fonds d’appui au rayonnement des régions 
(FARR) et en concertation avec différents acteurs. 
La Fédération est porteuse du projet et a amorcé 
les démarches visant à faciliter la mise en œuvre 
de bonnes pratiques agroenvironnementales. 
Actuellement, 3 ressources se partagent le 
territoire et travaillent aux abords des cours d’eau 
visés par un entretien de la MRC. Ils ont relevé 
différentes données sur le terrain dans le but de 
souligner les bonnes pratiques déjà en place et 
celles qui pourraient être améliorées. Peu importe 
le type de production, un accompagnement en 
fonction des besoins du producteur est offert à 
ceux qui le souhaitent. 

Lac Saint-Pierre

L’UPA est très active pour soutenir et défendre les 
producteurs qui sont toujours sous le coup d’une 
interdiction de cultiver dans la partie littorale. 
Consciente de l’importance de favoriser une plus 
grande cohabitation agriculture-faune dans cette 
zone sensible, la fédération participe activement à 
deux projets initiés par l’Union et visant à protéger 
ce territoire, à améliorer son agroécosystème et 
à favoriser le développement d’une agriculture 
durable. 

En action pour le Lac Saint-Pierre

Ce projet a vu le jour en février 2019, grâce au 
soutien financier du gouvernement du Québec. 
L’Union compte offrir aux producteurs cultivant 
dans le littoral du lac Saint-Pierre des activités 
d’information et d’accompagnement afin 
d’encourager l’adoption de pratiques culturales 
reconnues pour leurs impacts positifs sur 
l’habitat faunique, la qualité de l’eau, la santé 
et la conservation des sols. Au programme, de 
nombreux outils (webinaires, journées terrain, 
activités de partage, capsules vidéo, etc.) pour 
mieux comprendre les enjeux et passer en mode 
action.Ra
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Les agents de projet en agroenvironnement sont à 
l’écoute des producteurs visés et sont en mesure de 
les soutenir dans leurs démarches et de les référer 
adéquatement à l’ensemble des professionnels du 
territoire pour répondre à leurs interrogations et à 
l’atteinte de leurs objectifs.



Le laboratoire vivant Québec (2020-2023)

Il s’agit d’une initiative lancée en décembre 2020, 
financée par Agriculture et Agroalimentaire 
Canada (AAC), qui vise à encourager la recherche 
participative en milieu réel pour faciliter l’adoption 
de nouvelles pratiques agricoles. Ce projet mise 
sur une approche permettant aux agriculteurs 
d’être au cœur de l’action et de collaborer avec les 
scientifiques d’AAC à l’élaboration de pratiques 
innovantes. 

Les producteurs des territoires en amont du 
Lac Saint-Pierre seront recrutés pour participer 
aux travaux de recherche. Ces projets ont pour 
objectifs de : 

•	 réduire l’usage de fertilisants et de pesticides 
et limiter la compaction des sols;

•	 garder une couverture végétale au sol à 
l’année pour diminuer l’érosion et maintenir 
la santé physique, chimique et biologique des 
terres;

•	 minimiser l’érosion des berges et protéger 
l’intégrité des cours d’eau qui traversent le 
paysage agricole;

•	 diminuer les impacts environnementaux de la 
production animale. Ra
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Plans de développement de la
zone agricole (PDZA)

Les comités de suivi sont en place dans les MRC. 
Les syndicats locaux y sont représentés et assurent, 
avec les partenaires présents, la mise en œuvre 
des PDZA. Notons que quelques MRC pensent 
faire une mise à jour de ces plans et que Nicolet-
Yamaska amorce actuellement sa démarche. 

Agriclimat

Avec la publication du plan d’adaptation 
de l’agriculture du Centre-du-Québec aux 
changements climatiques, nous avons vu 
l’aboutissement de la phase 1 du projet Agriclimat 
des fermes adaptées pour le futur. La seconde 
phase débutera prochainement. Elle visera le 
passage à l’action et agira à deux niveaux, soit 
la mise en œuvre d’actions par les producteurs 
agricoles à l’échelle de leur entreprise et le 
développement de projets collectifs. Le projet 
mettra sur pied un réseau de fermes-pilotes 
réparties sur l’ensemble du territoire afin de 
construire, avec les producteurs, les conseillers 
agricoles et les experts, les outils nécessaires pour 
créer une approche intégrée de lutte contre les 
changements climatiques.
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Dossiers de zonage

Encore cette année, un grand nombre de dossiers de zonage ont interpellé 
la fédération. Plus d’une centaine ont été analysés et plus d’une trentaine ont 
nécessité des interventions (visites terrain, analyses de cartes, interventions avec 
des élus municipaux locaux et régionaux, interventions avec les représentants 
des ministères de l’Agriculture, de l’Environnement et des Affaires municipales). 
Plusieurs rencontres virtuelles ont eu lieu pour décider de la meilleure façon 
d’intervenir. Nous devons séparer les interventions en deux catégories : celles 
en faveur des agriculteurs (morcellement, construction pour des fins agricoles, 
accompagnement lors de demandes auprès de la CPTAQ et celles qui visent à 
protéger le milieu agricole qui est sollicité de toutes parts. Notons également 
qu’une négociation d’une demande à portée collective dans la MRC de Bécancour 
est sur le point de se finaliser. Plusieurs autres dossiers sont en cours dans chacune 
des MRC et nécessiteront l’intervention d’administrateurs des syndicats locaux. 
Notre rôle est d’intervenir pour faire l’éclairage et bien informer la CPTAQ des 
problèmes qui peuvent survenir. 

Taxations municipales, évaluations foncières
et remboursement du MAPAQ

Cette année encore, les comptes de taxes des entreprises agricoles visées par le 
renouvellement triennal de réévaluation foncière ont explosé. Environ le tiers des 
80 municipalités de la région ont vu leurs rôles fonciers augmenter (surtout pour 
les valeurs des terres) et cela s’est traduit par des augmentations directes sur les 
comptes de taxes municipales.  Bien que la loi sur la fiscalité municipale permette 
aux élus municipaux de corriger ou d’amoindrir ces écarts, seulement un nombre 
très restreint le font. C’est donc dire que très peu de municipalités adopteront un 
taux de taxation distinct. Étant donné que l’outil fiscal pour assurer l’équilibre est 
établi sur une base volontaire, il est extrêmement difficile pour notre organisation 
d’obtenir les ajustements. Du côté des remboursements du MAPAQ, plusieurs 
entreprises agricoles ont été victimes d’erreurs informatiques, ce qui a occasionné 
plusieurs problèmes. Le ministère nous confirme que les correctifs seront 
apportés.



Membres du comité de développement régional
Daniel Habel, président
Sylvain Dion, MRC de L’Érable
Pierre Gauthier, MRC de Drummond
Pierre Guérard, MRC de L’Érable
Éric Houle, MRC d’Arthabaska
Christian Lemire, MRC de Nicolet-Yamaska
Josef Mathis, MRC de Bécancour
Stéphane Nault, MRC de Bécancour
Jean Olsthoorn, MRC de Drummond
Mario Proulx, MRC de Nicolet-Yamaska
Lysianne Vincent, MRC d’Arthabaska
Yann Bourassa, conseiller en développement régional et 
                            coordonnateur des projets en agroenvironnement
Martin LeBlanc, conseiller en développement régional
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Contrôle des pertes dues aux oiseaux migrateurs

Comme à chaque année depuis 20 ans, la fédération a embauché 
plusieurs personnes pour minimiser les pertes agricoles engendrées 
par la migration printanière des oies et des bernaches. Avec une aide 
monétaire majorée cette année, nous avons embauché 8 gardiens des 
cultures qui, chaque matin, sillonnent les routes et rangs agricoles de la 
région. Ils utilisent des fusils à blanc pour effaroucher les oiseaux, qui 
sont capables de détruire et manger les semis d’automne et de printemps 
en un rien de temps. Cette année, pendant 8 semaines consécutives, 
ils ont « dérangé » plus de 800 000 oies blanches et plus de 450 000 
bernaches (outardes) trop gourmandes. Nous convenons tous que ça 
n’empêche pas certains dégâts, mais nous avons aidé à diminuer les 
pertes de rendement. Bien que les interventions se font principalement 
dans la partie nord de notre région, entre le fleuve et l’autoroute 20, 
nous déployons les efforts nécessaires pour répondre aux demandes 
des agriculteurs plus au sud, soit dans les MRC de Drummond 
et d’Arthabaska. Notre équipe reviendra l’année prochaine pour 
poursuivre ce travail nécessaire dans notre lutte contre la déprédation.



L’achat local à l’honneur

La pandémie a provoqué chez le consommateur 
un éveil à l’importance de l’autonomie alimentaire 
et plus particulièrement à l’importance de choisir 
l’achat local. Cela s’est refl été chez les entreprises 
agricoles qui ont développé la vente directement 
aux consommateurs. Elles ont été nombreuses 
à être prises d’assaut et plusieurs ont connu des 
ruptures de stock.  

Cet engouement pour les produits locaux a entraîné 
le déploiement de nombreux projets. La campagne 
Mangeons local a mené à la création d’un répertoire 
et d’un moteur de recherche des entreprises 
agricoles centricoises qui vendent directement aux 
consommateurs. De belles initiatives sont aussi 
apparues dans la région, comme le panier local et 
ArthaRécolte. Notons que les syndicats spécialisés 
ont été d’une grande générosité en offrant des 
denrées alimentaires aux différents organismes 
d’aide alimentaire.

Notre Centre-du-Québec, goûtez-y!

Le 1er juin a marqué le lancement 
de la campagne de promotion des 
marchés virtuels et des boutiques 
en ligne des producteurs et trans-
formateurs de la région. 

Il s’agit d’une initiative des cinq MRC, de la 
Fédération de l’UPA du Centre-du-Québec, 
du ministère des Affaires municipales et de 
l’Habitation et de la démarche de codéveloppement 
du Centre-du-Québec. 
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La campagne est diffusée sur le web, dans 
les journaux régionaux et sur les antennes 
des principales stations de radio de la région. 
Deux marchés virtuels desservant trois MRC 
et une trentaine de boutiques en ligne ont 
adhéré à la démarche. Pour les connaître 
et en apprendre davantage sur l’identifi ant 
bioalimentaire du Centre-du-Québec, consultez 
le site web goutezy.com ou les pages Facebook 
et Instagram Notre Centre-du-Québec, goûtez-y! 

Mangeons local plus que jamais!

Tout au long de la belle saison, 16 personnalités 
publiques se sont joint à l’Union pour convier 
les Québécois à rencontrer les gens qui nous 
nourrissent. Au Centre-du-Québec, la très 
dynamique Brigitte Boisjoli a joué ce rôle 
d’ambassadrice des produits de chez nous. À la 
fi n août, elle nous a accompagné dans un circuit 
régional tout en témoignant de son expérience 
sur les médias sociaux. Pour participer à ce 
mouvement de solidarité, les citoyens peuvent 
télécharger l’application Mangeons local plus 
que jamais, un outil numérique, présenté par 
Desjardins, disponible dans l’App Store et sur 
Google Play, ainsi que sur le Web. Il permet 
de s’approvisionner en produits locaux ou de 
planifi er une virée gourmande à travers les 
régions.



Sécurité routière 

Pour le bénéfice de tous, la fédération a mis à la 
disposition de chacune des municipalités de son 
territoire, la version électronique du panneau 
MILIEU AGRICOLE soyez vigilant. Puisque de 
plus en plus de municipalités sont munies de 
panneaux d’affichage numériques, il apparait 
important de s’assurer que les déplacements sur 
le réseau routier se fassent de façon sécuritaire en 
affichant fièrement ce message.

Bovins

La mise en place de normes sanitaires, la 
fermeture parfois partielle, parfois totale 
d’abattoirs ou d’usines de transformation ont 
bousculé considérablement la commercialisation. 
La fermeture des restaurants a mis à mal le secteur 
du veau de lait. Le nombre de producteurs et la 
production ont considérablement diminué. Par 
ailleurs, l’abattage de bouvillons a augmenté au 
Québec et Bœuf Québec a su se tailler une place 
plus importante dans les épiceries. De nombreux 
webinaires ont été organisés afin de maintenir un 
contact avec les producteurs.

Grains

La dernière saison a soulevé de nombreuses 
inquiétudes. Gel, pluie suivie de sécheresse, on 
s’attendait au pire, mais finalement les récoltes 
ont été dans la moyenne à l’exception des céréales 
dont les rendements ont été inférieurs. Mais que 
dire des prix du soya et du maïs qui ne cessent 
de croître? Appgrains.pgq.ca, une application 
mobile maintenant disponible, permet de suivre 
en direct l’évolution des marchés et de remplir les 
déclarations de ventes de façon simple et rapide 
directement avec un téléphone intelligent ou une 
tablette.
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Ovins

Si la pandémie a malmené certaines productions, 
c’est le contraire pour la viande d’agneau qui 
semble avoir été découverte par plusieurs 
consommateurs. Il faut dire que les importations 
de la Nouvelle-Zélande ont beaucoup diminué, à 
l’avantage des producteurs du Québec. L’agence 
de vente de l’agneau lourd a connu quelques 
ajustements afin de saisir davantage la hausse du 
prix de l’agneau par l’application d’une formule 
qui tient principalement compte de l’évolution du 
prix du marché ontarien. D’autres modifications 
ont été apportées dans le but d’accroître les 
volumes et les ventes par contrat.

Oeufs

Les producteurs ont dû composer avec une 
demande excessive en début de pandémie, 
suivie d’un ralentissement considérable. Des 
actions ont dû être prises pour éviter le plus 
possible les engorgements. Le vide sanitaire de 
certains poulaillers a été devancé afin de baisser 
la pression. Les producteurs ont aussi été d’une 
grande générosité envers les organismes d’aide 
alimentaire en offrant des quantités importantes 
d’œufs de table. La région compte une nouvelle 
entreprise grâce au programme d’aide au 
démarrage de nouveaux producteurs d’œufs.

L’accompagnement des spécialités, un partenariat gagnant

Depuis toujours, la Fédération et les groupes spécialisés régionaux travaillent en étroite collaboration 
pour offrir aux producteurs des services adaptés à leurs besoins. Voici quelques exemples qui illustrent 
bien la force unique de ce partenariat.
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Relève 

Cette année, la relève agricole du Centre-du-Québec a su 
adapter un de ses événements traditionnels au contexte 
de la pandémie. La journée annuelle de cabane à sucre a 
été transformée en plateforme virtuelle où les membres 
ont pu socialiser chacun chez soi. Des repas de cabane à 
sucre ont été livrés gratuitement à plus d’une soixantaine 
de membres par les administrateurs. 

Lait

Les producteurs de lait ont fait face à la musique au 
printemps 2020 en mettant en place des mesures 
de restriction importantes de la production 
afin de limiter au maximum la disposition de 
lait à la ferme. Ils ont été sensibles aux besoins 
de la communauté et ont augmenté de façon 
substantielle les dons aux organismes de soutien 
aux personnes dans le besoin. L’engouement des 
consommateurs et une sensibilisation accrue à 
l’importance de l’achat local ont permis au marché 
de reprendre sa vigueur. Des augmentations de 
quota de 2 % en décembre 2020, de 1 % en avril 
2021, de 1,5 % en juin 2021 et l’ajout de journées 
supplémentaires de production à partir de juin 
2021, en plus de celles déjà annoncées pour 
l’automne, sont venus confirmer les besoins du 
marché. Malgré cette pandémie, le programme 
d’aide à la relève dans sa nouvelle version bonifiée 
a été mis en place dès le mois de mai 2020. Ainsi, 
la relève peut dorénavant bénéficier d’un prêt de 
6,8 ou 10 kg selon la formation du bénéficiaire. 
En fin d’année 2020, le gouvernement fédéral 
a aussi conclu une entente pour verser plus 
rapidement le soutien aux producteurs de lait, un 
soutien qu’il avait consenti en compensation pour 
les pertes de marché dues aux deux premiers 
accords commerciaux internationaux, le PTPGP et 
l’AECG. L’ACEUM demeure toujours en attente 
d’une entente pour dédommager le secteur 
laitier qui subit une fois de plus les effets négatifs 
d’une entente commerciale signée par notre 
gouvernement.



Légumes de transformation

La dernière année fut marquée par le changement 
de nom du syndicat et le départ de M. Daniel Pétrin. 
Les producteurs de légumes de transformation 
du Centre-du-Québec forment la nouvelle raison 
sociale de l’organisation. M. Pétrin siégeait au 
C.A depuis 1995. Au fil du temps, il a enchainé 
les différents postes qui l’ont mené à la présidence 
en 2012. M. Bernard Marin a été désigné pour lui 
succéder. M. Marin compte bon nombre d’années 
d’implication dans la structure de l’UPA, sans 
compter qu’il est administrateur du syndicat 
depuis 2004. Soulignons également l’arrivée 
de M. Luc Hébert à titre d’administrateur et la 
nomination de M. Jonathan Doyon au poste de 
secrétaire-trésorier. 
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Porcs

La Covid-19 a révélé au grand jour la fragilité de 
la chaine alimentaire québécoise et ses effets sur 
la production ont été nombreux. Notons entre 
autres le nombre de porcs en attente d’abattage 
qui a bondi au cours de l’année pour atteindre un 
seuil critique. Cette situation a mené les abattoirs 
et les Éleveurs de porcs du Québec à travailler de 
pair pour trouver des solutions. D’un autre côté, 
la première année complète d’application d’un 
prix basé sur la carcasse reconstituée « cut-out » 
aura permis de constater que sa mise en place a 
été profitable à l’ensemble des éleveurs.

Volailles

Cette année encore, le système centralisé de 
vente de quota (SCVQ) reste un incontournable. 
Le prix de vente semble s’être stabilisé à 1 850 $ 
m2. Cependant, dans le but d’éviter une hausse 
importante, les Éleveurs de volailles du Québec 
ont effectué des travaux afin de développer 
un processus de régularisation. Il ne reste plus 
qu’à soumettre la proposition à la Régie. Les 
Éleveurs de volailles Maurice-Centre-du-Québec 
ont également donné une voix aux jeunes de 
la relève en créant un poste d’observateur 
qui leur est destiné. Finalement, l’année 2020-
2021 marque le début de la mise en place des 
nouveaux programmes d’aide au démarrage et 
du projet pilote de 2 000 poulets pour un nouveau 
producteur.



Le Collectif en formation agricole Centre-du-Québec est une table de concertation 
qui veut répondre aux besoins de formation des producteurs agricoles et de 
leurs travailleurs. La formation peut durer 2 heures ou 765 heures. L’important 
est qu’elle rende les participants plus compétents.

Le service de la formation continue du Cégep de Victoriaville propose trois 
attestations d’études collégiales (AEC) en agriculture : gestion d’entreprises 
agricoles, production maraîchère biologique, développement et gestion d’un 
programme en agriculture urbaine. C’est le collège québécois qui a la plus longue 
liste d’AEC agricoles. Pour une première fois, dix groupes cheminaient, soit 
pour débuter une formation ou la terminer, car plusieurs AEC sont dispensées 
sur deux hivers. Le Cégep a formé 221 personnes qui ont suivi 2 610 heures de 
formation.

Être à l’écoute des besoins des adultes, c’est aussi reconnaitre qu’ils ont une 
expérience de travail ou de vie qui leur a permis de développer des compétences. 
La reconnaissance des acquis (RAC) est un processus rigoureux et personnalisé 
qui permet aux personnes complétant la démarche avec succès, de recevoir un 
diplôme officiel. Le service de reconnaissance des acquis était déjà offert par 
l’École d’agriculture de Nicolet. Le Cégep de Victoriaville offre maintenant ce 
service pour tous ses programmes en agriculture.

En ce qui a trait au bilan de la saison 2020-2021, les formations en ligne ont été très populaires. Le Centre 
d’expertise et de transfert en agriculture biologique et de proximité (CETAB+), qui possédait sa plate-
forme de formation en ligne, a connu sa meilleure année avec 23 groupes et 475 participants formés. Au 
total, pour les niveaux secondaire et collégial, il y a eu 59 groupes et 867 personnes formées.

Excellente nouvelle pour notre agriculture, les investissements en formation aux adultes se sont élevés 
à 830 000 $. Cela pourrait représenter plus de 25 % des investissements pour tout le Québec. Il faudra 
attendre le bilan national pour le savoir.

Répondante en formation agricole 
Guylaine Martin, agr.
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Membres du Collectif en formation agricole
Josée Allard, Centre d’expertise et de transfert en agriculture biologique et de proximité (CETAB+) 
Maryse Bergeron, présidente du Collectif, Fédération de l’UPA Centre-du Québec 
Peter Boersen, Lactanet
Ninon Delude, Agricultrices Centre-du-Québec
Ann-Marie Jobin, Cégep de Victoriaville, département d’agriculture 
Chantal Lemieux, Ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec (MAPAQ)
Marie-Pierre Lemire, Centre d’emploi agricole (CEA) 
Isabelle Paré, Cégep de Victoriaville, Service de la formation continue 
Normand Poniewiera, directeur, Institut national d’agriculture biologique (INAB) 
Danielle Proulx, Financière agricole du Québec 
Christine Schmucki, Les Groupes de la relève agricole du Centre-du-Québec (GRACQ)
Service aux entreprises Centre-du-Québec et École d’agriculture de Nicolet



Recrutement et placement

L’économie a été très bouleversée. Bon nombre 
de chômeurs pandémiques se sont retrouvés 
disponibles à l’emploi. La campagne « J’y vais 
sur-le-champ » s’est poursuivie jusqu’en octobre 
2020 afin de permettre à ces chômeurs de venir 
donner un coup de main. Dans le cadre de ce 
programme, le CEA a effectué 32 placements de 
travailleurs occasionnels. De plus, tout au long 
de l’année, le CEA a continué d’offrir ses services 
de recrutement et de présélection de candidats 
afin de combler des postes dans le domaine de 
l’agriculture. Au total, 46 postes permanents, 16 
postes saisonniers et 10 postes occasionnels ont 
été comblés.

Travailleurs étrangers

L’apport de la main-d’œuvre étrangère dans le 
secteur de l’agriculture demeure un incontour-
nable. Année après année, les demandes de 
travailleurs étrangers temporaires (TET) ne font 
qu’augmenter dans notre secteur. Pour l’année 
2020-2021, 1 293 TET ont obtenu un contrat de 
travail en agriculture au Centre-du-Québec dans 
225 entreprises différentes. Malgré la quarantaine 
obligatoire, l’arrivée des TET s’est déroulée plus 
rondement cette année. 

Mutuelle de prévention

Le CEA offre toujours les services de Mutuelle 
de prévention en matière de santé et sécurité. 
Mmes Julie Guevremont et Guylaine Martin 
sont les deux préventionnistes désignées aux 82 
entreprises agricoles membres de la Mutuelle de 
prévention de l’UPA. 

Partenariats et projets

Avec la collaboration d’Agricarrières, le 
CEA déploie différents projets pour faciliter 
l’intégration des employés. Nous avons effectué 
15 placements avec les programmes FermEmploi 
et AgriEmploi, qui permettent aux employeurs 
d’obtenir des services personnalisés en ressources 
humaines et une subvention salariale en 
embauchant un travailleur qui répond aux critères 
du programme. De plus, le CEA a effectué 49 
mandats d’Agrifrancisation qui permettent aux 
employés ne maîtrisant pas le français d’obtenir 
40 heures de cours de francisation. Le CEA est 
aussi présent au sein de différents comités dont : 
le Conseil d’établissement de l’École d’agriculture 
de Nicolet, le Collectif en formation agricole, le 
Conseil régional des partenaires du marché du 
travail ainsi que le Forum des ressources externes 
d’Emploi-Québec.

Membres du Réseau prévention
Éric Houle, représentant de la Fédération
Claire Bédard, L’Érable
Dorothea Beier, Drummond-Sud
Denys Beaudet, Bécancour
Valérie Fortier, Victoriaville et ses environs
François Théroux, Drummond-Nord
Guy Proulx, Nicolet
Carl Spénard, Bois-Francs
Marie-Pierre Lemire

L’équipe du Centre d’emploi agricole
Marie-Pierre Lemire, CRHA, coordonnatrice
Evelyne Lacaille, technicienne en ressources humaines
Julie Guèvremont, agente en ressources humaines et préventionniste
Guylaine Bouchard, adjointe au CEA
Guylaine Martin, agr., préventionniste
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Centre d’emploi agricole et prévention
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Une équipe multidisciplinaire

Notre personnel, totalisant 50 personnes, se compose de 20 comptables, 5 fi scalistes, 2 agroéconomistes, 
12 techniciennes et techniciens et 11 commis de bureau et secrétaires.

Cette année, nous avons produit près de 4 500 déclarations d’impôt des particuliers. Quant aux sociétés 
par actions, nous avons préparé près de 1 000 états fi nanciers et déclarations d’impôt des compagnies. 
Nous desservons près de 2 000 entreprises de notre région, dont plus de 1 125 entreprises agricoles. De 
plus, notre équipe a réussi à faire plus de 400 demandes de subventions gouvernementales reliées à la 
COVID-19, pour un total de près de 10 millions pour le bien de nos clients du Centre-du-Québec.

Notre équipe d’agroéconomistes a réalisé 51 mandats dont : 17 diagnostics globaux, 2 diagnostics 
sommaires, 1 plan de démarrage, 7 plans d’affaires, 17 plans de transfert, 4 plans d’exploitation 
(budget et autre), 1 suivi (plan d’affaire, redressement, transfert et exploitation) ainsi qu’une rencontre 
multidisciplinaire. Parmi les mandats réalisés, certains provenaient de l’extérieur du Centre-du-Québec, 
notamment la Montérégie, la Mauricie, l’Estrie et l’Abitibi-Témiscamingue.
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L’équipe du SCF CPA Centre-du-Québec 

Notre implication en 2020-2021 :

• Service de fi scalité en Abitibi-Témiscamingue;
• Formation en virtuel du nouveau personnel au niveau provincial;
• Responsable du développement du logiciel utilisé par les comptables des SCF;
• Aide et soutien à d’autres SCF du réseau dont ceux du Bas St-Laurent, de la Capitale-Nationale-Côte-

Nord, de l’Estrie, du Saguenay-Lac-Saint-Jean et de Lanaudière;
• Formations sur l’analyse des états fi nanciers et divers concepts comptables à la Financière agricole 

du Québec au niveau provincial.

Alie Frédéric Technicien-comptable
Alie Lucie Commis à la comptabilité
Arseneault Élizabeth CPA auditrice, CA, M. Fisc
Auger Alexandre CPA, CA
Augeul Amandine Commis à la comptabilité
Bergeron Claudine Technicienne-comptable
Blain Marie-Soleil Commis de bureau
Boily Caroline CPA auditrice, CA
Boisvert Joanie CPA auditrice, CGA
Bolduc Mélanie Technicienne-comptableRa
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Services offerts

• Préparation des états fi nanciers et déclarations d’impôt;
• Formation de sociétés de personnes ou de sociétés par actions;
• Acquisition et vente de ferme;
• Transfert de ferme, planifi cation pour la retraite ou le décès;
• Tenue de livre informatisée;
• Mise en place de systèmes comptables, implantation et soutien;
• Préparation et transmission des données pour les programmes Agri;
• Enregistrement des entreprises et préparation des déclarations de 

TPS et de TVQ;
• Remboursement TPS TVQ pour habitation neuve;
• Service de paie, clé en main;
• Analyses agroéconomiques.

SCF Conseils - Coopérative de services professionnels 

Depuis plus d’un an, nous sommes membres d’une coopérative de services professionnels, mise sur 
pied par l’UPA, ses fédérations régionales et leurs SCF respectifs afi n de coordonner, de valoriser et de 
développer les services professionnels offerts aux producteurs à l’échelle du Québec. SCF Conseils, ses 
membres et ses partenaires regroupent plus de 300 spécialistes du monde agricole et desservent près de 
13 000 entreprises au Québec. 



Carrier Simon CPA, CGA, M. Fisc.
Comtois Camille Technicienne-comptable
Cossette Denis CPA auditeur, CA, directeur adjoint-comptabilité
Coté Mélanie CPA, CGA
Coté Mélanie N. CPA, auditrice, CA
Damphousse Sébastien Agr., Conseiller en gestion
Désilets Line Commis à la comptabilité
Désilets Nicole Technicienne-comptable
Drouin Isabelle Technicienne-comptable
Fleurent Odile Technicienne-comptable, 
Gélinas Sylvie CPA auditrice, CA
Guilbault Léonie CPA
Guillemette Philippe BAA, M. Fisc.
Hamel Frédéric Conseiller en fiscalité
Houle Jennifer Commis de bureau
Lacharité Kézia CPA auditrice, CA
Lacouture Guylaine Technicienne-comptable
Laflamme Mélanie CPA auditrice
Lafrenière Synthia Technicienne-comptable
Lamothe Michelle Technicienne-comptable
Laquerre Audrey Technicienne-comptable
Lemay Jordan Technicien-comptable
Lemire Benoît CPA, CMA
MC Mahon Maryse CPA auditrice, CA, Pl. fin. M. Fisc, directeur adjoint-fiscalité
Mélançon Benoit CPA auditeur, CA
Morin Isabelle CPA auditrice, CA
Nadeau Caroline Technicienne-comptable
Nadeau Isabelle CPA auditrice, CMA
Paquin Carol-Anne Agr. Conseillère en gestion
Pelletier Nathalie CPA auditrice, CA
Perreault Johanne Commis de bureau
Perreault Martin CPA auditeur, CA, Directeur
Pinard Caroline CPA, CGA, M. Fisc
Poirier Sylvain Technicien-comptable
Proulx Nathalie Commis à la comptabilité
Provencher Denis Technicien-comptable
Provencher Julie Commis à la comptabilité
Provencher Marc CPA, CGA, directeur adjoint-comptabilité 
Roberge Chantal Commis à la comptabilité
Simon Cynthia Adjointe de soutien administratif
St-Louis Claude CPA, CGA, directeur adjoint-comptabilité

L’équipe du SCF CPA Centre-du-Québec inc. (suite)
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GRAPHISME

PHOTOS
France Trudel
Yann Bourassa

Julie Ayotte

1940, rue des Pins
Nicolet (Québec)  J3T 1Z9
Tél.:     819 519-5838
Télec.: 819 415-0858
www.centre-du-quebec.upa.qc.ca

upacentreduquebec
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